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GILET DE SAUVETAGE CGT, 
MODE D’EMPLOI
Le mouvement des Gilets Jaunes a placé 
la question sociale au centre de l’actualité. 
Il encourage l’action revendicative collective 
sur le pouvoir d’achat, les salaires, l’impôt 
démocratique, la démocratie directe. Un salutaire 
rebond doit être enclenché par notre syndicalisme 
grâce à la force propulsive qui vient d’apparaître.
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1. RÉINTÉGRER 
LA RÉALITÉ SOCIALE

Une bonne partie du peuple est en 
mode survie.
Le grand crash financier de 2008 a 
accéléré l’appauvrissement des plus 
pauvres et l’enrichissement des plus 
riches. Les organismes financier ont 
obtenu des États, dont la France, 
qu’ils fassent payer la dette des banques 
au peuple. Le remboursement d’une 
dette qualifiée de « publique » est devenu 
l’objet d’une austérité permanente, 
inscrite dans la Constitution.
La fiscalité est détournée en un 
instrument du pillage financier :
• 52,5 milliards, tel  est l’ impôt 

prélevé de 2010 à 2017 sur les 
ménages (foyers fiscaux). Rien de 
plus sur les entreprises pendant la 
même période ; 

• 39 milliards sans contrepartie, 
le crédit impôt compétitivité emploi 
(CICE) est doublé en 2019 ;

• 23,9 % en 2018, 32,5 % en 2000, 
l’impôt sur les bénéfices des entre-
prises a baissé.

Les salaires et pensions sont bloqués 
et  régressent sur fond de précarité 
généralisée et de remise en cause 
du principe même du SMIC et de la 
rémunération sous forme de salaire.

Le syndicalisme décide de redevenir 
tout entier celui de la feuille de paie.

2. RÉTABLIR LA VÉRITÉ 
SUR L’ÉTAT

L’État, en 2019, est l’outil par lequel le 
profit financier établit son pillage des 

richesses et des valeurs. Les règles, 
lois et décrets se sont mis au service 
du capital financier.
L’État n’est pas un arbitre entre les classes, 
tel qu’il pouvait apparaître sous cette 
forme illusoire après-Guerre. La fusion 
entre Finance et État est accomplie, 
et parachevée par le régime Macron.
Une preuve formelle en est apportée 
par ce qu’il est convenu d’appeler le 
« dialogue social ». Feinte de balayeur 
maniée depuis Hollande, le prétendu 
dialogue social est un décor pour 
obtenir l’aval des syndicats, rebaptisés 
« partenaires sociaux », à l’égard du vol 
des richesses par le capital financier.
Le dialogue social ainsi nommé 
se distingue en tous points d’une 
négociation, il est organisé au profit 
du Medef et de la Finance pour obtenir 
le calme nécessaire à la régression 
sociale programmée.

Le syndicalisme décide d’agir au 
service des besoins exprimés, en 
rupture avec l’institutionnalisation 
encouragée par l’État.

3. CONTRE LE CAPITAL 
FINANCIER, PASSER 
DE LA DÉNONCIATION 
À LA LIBÉRATION

Il est bien établi pour tous les syndicalistes 
que la moitié des profits vient du secteur 
financier, finance, assurance, immobilier. 
De nombreuses firmes industrielles 
tirent une part croissante des profits 
de leurs activités financières.
Les firmes de taille mondiale, comme 
les Google, Amazon, Facebook, Apple, 
Microsoft (GAFAM), ont porté la capitali-
sation boursière à des hauteurs inédites.
Ce règne implique une dictature sur le 
Travail pour lui imposer un processus 
permanent de recul, ou au mieux de 
stagnation, sans même l’espoir de 
répits pendant les périodes dites de 
croissance. Avec le capital financier, 
il  n’y  a  pas de loi de retour à une 
normalité sociale civilisée.
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La voracité du capital financier et 
son caractère totalitaire supposent 
une  soumission du Travail à ses 
impératifs. À cet égard, les médias, 
propriété des industriels et  des 
banquiers, fabriquent l‘idéologie du 
consentement à la soumission.

Le syndicalisme remplit les deux 
besognes pour lesquelles il a été créé, 
la défense pied à pied des intérêts 
des exploités et le combat pour la 
libération de l’oppression du capital 
sur le travail.

4. APPRÉCIER 
LE MOUVEMENT DES GILETS 
JAUNES POUR CE QU’IL EST : 
UN SOULÈVEMENT

Les employés, les professions paramé-
dicales comme les ambulanciers, les 
femmes de ménages, les tout petits 
patrons, et puis toutes celles et tous 
ceux qui ont un ou plusieurs boulots 
sous-payés pour survivre, voilà ce 
qu’étaient les Gilets Jaunes.
Ce peuple-là, nombre de syndicalistes 
en font partie mais, étrangement, 
pas leur structure nationale. La diver-
gence d’intérêts et de pratiques est 
apparue entre eux et les instances 
au plus haut niveau.
Le soulèvement porte une exigence de 
justice globale, et déjoue le piège dans 
lequel on veut enfermer le syndica-
lisme : ou le libéralisme ou la barbarie. 
Cette cause est celle du syndicalisme, 
qui a été créé comme outil de combat 
du  Travail en général, pas de telle 
catégorie de travailleurs.

L e  s y n d i c a l i s m e  c o m p r e n d  l e 
soulèvement des Gilets Jaunes comme 
un formidable encouragement à la 
mobilisation sociale, qui n’a jamais 
été aussi forte que lorsque l’horizon 
de l’émancipation sociale était 
ouvert. Le syndicalisme dresse le 
portrait‑robot de la nouvelle bastille 
à prendre.

mercredi 19 décembre 2018 • numéro 4• SYNDICALISTES DEBOUT !           PAGE 3          

5. PRENDRE 
EN CONSIDÉRATION 
LE REFUS POPULAIRE 
DE LA REPRÉSENTATION

La démocratie directe, l’auto-organisation 
des actions, la construction de relations 
solidaires de proximité, tout cela donne 
corps à un rejet des formes de repré-
sentation politique et syndicale perçue 
comme trompeuse.
Les syndicalistes comprennent cet état 
d’esprit non comme un phénomène 
éphémère, mais comme un rapport 
durablement modifié de la base aux 
institutions et au mode de représentation.
Le syndicalisme doit de toute façon 
reconsidérer un mode d’organisation 
périmé par rapport à ce qu’est devenue 
la classe ouvrière, tout en gardant son 
joyau le plus précieux, le fédéralisme, 

c’est-à-dire l’indépendance par rapport 
à l’État et au patronat.

Le syndicalisme se redéploie pour 
multiplier ses bases de proximité. 
Fédéraliste par nature, il en termine 
avec son mode « experts » profes‑
sionnels, en redonnant l’expertise 
aux syndicalistes. Il réintègre un 
fonctionnement où chacune et chacun 
compte pour un, et un pour tous. 
Il veille à la rotation des mandats et 
au plafonnement de leur rémuné‑
ration éventuelle au salaire d’un 
ouvrier hautement qualifié de la 
Métallurgie. Il crée les conditions 
pour que le financement provienne 
de façon prioritaire et majoritaire 
des cotisations des adhérents.

Ces tâches concrètes permettront 
d’exprimer toute la force vitale 
portée par tant de militants CGT 
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Depuis quelques semaines, la colère des citoyens s’exprime 
sur tout le territoire : mal-vivre, fins de mois difficiles, 
conditions de travail dégradées, menace permanente du 
chômage, pression psychologique, harcèlement, burn-out…

Nous, salariés ou travailleurs, privés d’emploi ou retraités 
de l’information, de la communication, de l’édition, des médias, 
des activités graphiques, du conseil, de la commercialisation, 
ou des organismes des branches précédentes et des 
secteurs d’activité connexes, sommes frappés des mêmes 
maux par un patronat et des actionnaires qui en veulent 
toujours plus, qui pillent sans gêne toutes les richesses 
que nous produisons.

Face cette régression sociale, des luttes des « Gilets 
Jaunes », des raffineries, de la fonction publique, 
des routiers… s’organisent et convergent pour porter les 
revendications de justice sociale, de répartition de richesses, 
de justice fiscale… 

Parce que, dans nos entreprises, nous sommes touchés 
par les mêmes difficultés, nous ne pouvons rester en 
marge d’un mouvement social qui peut porter du progrès 
social pour tous.

C’est pour cela que nous appelons les salariés ou travailleurs, 
privés d’emploi ou retraités de nos secteurs à :

POUR NOS SALAIRES ET CONTRE LA VIE CHÈRE

LE 14 DÉCEMBRE, 
POUR GAGNER,  
TOUS EN GRÈVE !

FAIRE GRÈVE LE 14 DÉCEMBRE ET PARTICIPER 

AUX DIFFÉRENTES MOBILISATIONS

ORGANISER DES ASSEMBLÉES GÉNÉRALES LE 13 DÉCEMBRE  

À PARTIR DE 13 HEURES POUR DÉFINIR LES REVENDICATIONS

PARTICIPER AUX INITIATIVES AVEC LES « GILETS JAUNES »  

ET PORTER LES REVENDICATIONS DES TRAVAILLEURS ET RETRAITÉS
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C’est maintenant qu’il est possible de stopper 
l’agression contre le pouvoir d’achat !

Le pouvoir joue la montre parce que ses coups 
vont pleuvoir contre le salaire :
• hausse des taxes sur les carburants, 
• gel du SMIC et des salaires, 
•  CSG en plus et un demi-mois en moins pour 

les retraités,
•  hausse des cotisations pour les complémentaires 

et les mutuelles, 
•  spoliation du Livret A d’épargne populaire, 
•  désindexation des prestations sociales, tarifs 

de certains médicaments, 
•  risques liés au prélèvement à la source…

Voilà pourquoi le gouvernement Macron fait 
un tir de barrage contre le mouvement : il veut 
frapper de plus belle !

Le gouvernement répond « non » et grenade 
de plus belle.

Le peuple n’existe pas pour les institutions d’un 
gouvernement tourné vers le service exclusif 
des riches.

C’est lui qui a provoqué et encouragé la 
radicalisation qui part d’un refus de la taxe 
carburant vers de véritables « cahiers de 
doléances », comme en 1789.

C’est sous la responsabilité de Macron que la 
réponse n’est que policière, provoquant un malaise 
au sein même de cette institution.

Les revendications liées à la détermination 
d’un mouvement ancré sur la réalité locale en 
fait une vague de fond contre le système.

Les commentaires malveillants se moquent du 
caractère dispersé des demandes des Gilets 
Jaunes. Comment en serait-il autrement ?

Ce sont des demandes relevant du mal vivre, 
mêlant revendications immédiates et exigences 
de justice par l’impôt et encore de revendications 
sur la démocratie sociale.

ALORS ? 
–  Multiplions les rendez-vous rouges et jaunes ;
–  Échangeons les informations ;
–  Construisons le mouvement.

GILETS JAUNES ET ROUGES
NOUS AVONS TOUS INTÉRÊT 
QUE LE MOUVEMENT GAGNE !

CRÉONS UNE SITUATION OÙ L’OPINION MAJORITAIRE 

SE TRANSFORME EN MOUVEMENT MAJORITAIRE
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Le mouvement des « gilets jaunes » exprime 
depuis le 17 novembre dernier, le ras-le-bol d’un 
peuple qui n’en peut plus d’être taxé, humilié, 
exploité, méprisé par un pouvoir toujours plus 
distant de sa réalité.

Comme vous,
Nous vivons dans un monde que nous n’avons 
pas choisi, où celles et ceux qui luttent subissent 
au quotidien la propagande gouvernementale, 
la répression policière, l’util isation politique 
des « casseurs », les mensonges des médias...
Beaucoup d’entre nous ont partagé vos mobilisations, 
gilets au coude à coude, même si nos « gilets » sont 
« rouges »…
Notre objectif commun est de redonner le plus 
rapidement possible le pouvoir de décision au peuple, 
par le peuple, pour le peuple. Un pouvoir qui lui revient 
pleinement de droit.

Comme vous,
Nous voulons gagner pour :
–  l’arrêt des taxes sur les carburants et de la TVA sur 

les produits de consommation courante,
–  le retour de l’impôt sur la fortune et un combat réel 

contre l’évasion fiscale,
–  taxer Total, les riches et pas les salariés pour la lutte 

contre la pollution,
–  le développement des services publics, de transport 

en particulier,

–  une hausse générale des salaires, pensions 
et minimas sociaux.

Comme vous,
Nous cherchons l’efficacité, 
donc le rassemblement :
•  nous vous proposons de nous unir dans le respect 

de chacune et chacun,
•  nous, « gilets jaunes » et « rouges », munis de 

revendications communes, quelle force nous aurions 
si nous réalisions cette unité !

Comme vous,
Nous n’attendrons plus que la solution vienne 
d’en haut. Les directions politiques, financières, 
et industrielles qui gouvernent aujourd’hui notre pays 
seront toujours incapables de résoudre à notre place 
des problématiques sociales et environnementales 
que bien souvent elles n’entendent et ne voient 
même pas.
La solution est en nous-même, en nous les travailleurs, 
les chômeurs, les retraités, de toutes origines et de 
toutes couleurs.
Que les choses soient claires entre nous,  
nous condamnons toute pollution, toute récupération 
et toute manipulation de l’extrême-droite.

SOYONS RÉALISTES, 
OBTENONS L’IMPOSSIBLE !

APPEL AUX GILETS JAUNES
GAGNER ENSEMBLE, 
C’EST POSSIBLE !

RENCONTRONS-NOUS, AGISSONS 
ENSEMBLE DÈS LE 1er DÉCEMBRE 2018 !
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Contre le peuple entier, Macron est vissé sur sa 
ligne de défense des riches. Patrons, Financiers 
et Banquiers, tant en France qu’en Europe, 
lui ordonnent de défendre leur gros tas d’or. 
Les forces de l’ordre assurent le gardiennage 
et Macron est leur homme de main.

La situation créée par le mouvement, Macron en 
ignore le fondement : pouvoir d’achat, salaire, 
impôt égalitaire, répartition des richesses, et 
puis, par-dessus le marché, démocratie directe. 
La liste des revendications est ouverte…

Nous ne voulons pas anéantir les cotisations 
sociales et perdre le droit de survivre pour 
habiller l’impôt qui épargne les riches. Nous ne 
voulons pas la petite monnaie, mais la part de 
ce gros tas d’or constitué des richesses que 
nous avons créées et qu’ils nous ont volées. 

Notre colère est commune. Le gouvernement 
va être obligé de céder bien autre chose que 
les miettes de ce soir. Pour ça, notre cible c’est 
la finance, le socle qui a porté au pouvoir ce 
président. Voilà pourquoi continuer. Comment ?

GILETS JAUNES, ROUGES, SANS COULEUR MAIS EN COLÈRE 

POUSSONS PLUS FORT 
POUR GAGNER !

DÉBATTONS DE L’EXTENSION DU MOUVEMENT EN OCCUPANT LES LIEUX 

DE TRAVAIL DANS NOS ENTREPRISES, À L’IMAGE DES CARREFOURS  

ET RONDS-POINTS OCCUPÉS PAR LES GILETS JAUNES.4. 
LE 15 DÉCEMBRE, ALLONS RENFORCER LE MOUVEMENT 

EN PARTICIPANT AU 5E ACTE PARTOUT EN FRANCE.3. 

LE 14 DÉCEMBRE, APPARAISSONS ENSEMBLE ET UNISSONS-NOUS 

POUR GAGNER. DE NOMBREUX PRÉAVIS DE GRÈVE ONT ÉTÉ DÉPOSÉS 

POUR CETTE DATE.2. 

MULTIPLIONS LES CONVERGENCES GILETS JAUNES – GILETS ROUGES, 

CE QUI EST RÉALISÉ EN DE NOMBREUX ENDROITS DOIT ÊTRE ÉTENDU.1. 

« JE VOUS AI MÉPRIS », NOUS CONFIRME CE SOIR MACRON

au cœur des actions, des combats 
et des mouvements, afin que la 
Confédération générale du travail 
retrouve un grand avenir.

https://goo.gl/9GoujF
https://goo.gl/W2RtLZ
https://goo.gl/UYYfdN
https://goo.gl/yVMhtz
https://goo.gl/83z8Jn
https://goo.gl/3FE6xk

